
Dimanche, Avent 1 2019A 
Le caractère décadent de notre temps est dénoncé aujourd’hui par certains 
médias. Les contradictions de plus en plus criantes de notre société, toute ces 
éléments qui, mis ensemble, constituent ce que nous avons appelé crise, qu’elle 
soit humaine, socioculturelle, ou économique.

Si nous parlons encore de bonté et de beauté, de gestes de noblesse et de 
générosité, tout semble submergé par la force du Mal, par l’arbitraire érigé en 
norme, et l’accroissement de la précarité pour beaucoup.

On oublie une donnée pourtant porteuse d’espérance. 
Dans la conscience de bien des personnes, grandit un sentiment d’indignation 
devant autant d’injustice et de souffrance imposée. 

Des femmes et des hommes ne se résignent plus aujourd’hui à accepter une 
société aussi froide qu’impitoyable. De leurs cœurs jaillit un « non » ferme à tout ce 
qui est inhumain. 

Ce rejet du mal est partagé par des personnes de tout horizon. De plus en plus, 
grandit « un front commun de croyant et incroyants qui veulent s’engager pour 
un monde meilleur et plus humain. » 

Derrière cette volonté, il y a sûrement la recherche de quelque chose de différent, 
une espérance, un désir que le monde n’arrive pas à combler : le sentiment que 
nous pouvons devenir plus humains, plus heureux, dans une société plus juste, 
même si elle restera limitée et précaire. 

Dans cette perspective, le « Veillez » de Jésus devrait nous interpeller. Il nous 
engage à vivre avec plus de lucidité, en refusant de nous laisser modeler 
passivement par tout ce que l’on veut nous imposer.  

Ce devrait être notre premier réflexe : réagir, maintenir toujours vives la résistance 
et une certaine indocilité. Oser nous montrer différents. Ne pas être « comme 
tout le monde », et nous laisser entraîner sans sourciller par l’indifférence et 
l’inhumanité ambiante. Vivre en contradiction avec toute cette médiocrité et ce 
manque de sens.

Réagir pour agir. Deux convictions doivent pouvoir nous aider. D’abord l’Homme 
n’a pas perdu sa capacité à devenir plus humain et à organiser une société plus 
digne. 
Ensuite, l’Esprit de Dieu continue son œuvre dans le cœur de chacun pour que se 
manifeste le Royaume déjà ici, au milieu de nous.
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Il est possible de sortir de cette course aveugle vers le néant, si toutefois plus de 
personnes lucides s’engagent à introduire de la conscience au milieu de cette 
inconscience, du sens moral, là où s’est creusé un abîme éthique, de la chaleur 
humaine et de la solidarité, quand tout n’est plus que mensonge et cynisme froid 
et intéressé. 

« Veillez donc… »
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